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Communiqués. 
Radio-Paris. 3 Août. — Normandie: 

L'ennemi a poursuivi ses puissantes 
attaques dans la partie centrale et 
occidentale de la tête de pont avec 
l'appui d'un violent feu d'arti l l rie 
et de nombreux chasseurs bombar­
diers ; au cours de durs combats i l 
a été repoussé dans la plupart des 
points arec des pertes élevées, et ce 
n'est qu'en quelques endroits qu'il a 
pu obtenir des s u c c è s ; là où i l en a 
eu, les troupes allemandes sont pas­
sées à la contre-attaque. 

ITALIE . — Les troupes Alleman­
des ont mis en échec toutes les ten­
tatives de percées effectuées par 
l'ennemi en direction de Florence, 
au cours de combats particulière­
ment pénibles pour les Anglo-Améri­
cains, Résistance acharnée de l'en­
nemi à l'Ouest et à quelques ki'omè-
tres au Sud de la v i l le . 

RUSSIE. — Sur le front de l'Est de 
nombreuses attaques soviétiques ap­
puyées de chars sur le versant sep­
tentrional des Garpathes. Les forces 
ennemies ont continué d'être reje­
tées par les contre-attaques, notam­
ment à l'Est de Befkides. Dans la 
grande boucle de la Vistule l'ennemi 
a accentué sa pression à l'Est de Ba-
ranofs. 

Radio-Paris, 4 Août. — NORMAN­
DIE : Avance américaine stoppée 
dans la tête de pont. L'ennemi essaie 
de progresser sur les routes Je Fou­
g è r e s - R e n n e s - Dinan. La lutte se 
poursuit en direction de Dol et de St-
James. Au Nord de Brecey - Vil le-
dieu les combats sont acharnés . Au 
Nord de Vire la bataille continue 
avec la même ampleur, ainsi qu'au 
Sud de Gaumont. Au Sud-Est de Be-
ny-Bocage l'adversaire essaie de ga­
gner du terrain . Aucun changement 
dansle secteur de l'Orne. 

RUSSIE. — Les bolcheviques se 
heurterït à une résistance tarouche 
dans le secteur de la Vistule. Au Sud 
de Varsovie les troupes du Reich ré­
sistent avec acharnement. Les com­
bats continuent dans la région du 
N i é m e n . 

I T A L I E . — On se bat toujours dans 
la région de Florence ; cette vi l le est 
déclarée vil le ouverte. Aucun chan­
gement dans les autres secteurs du 
front . 

Radio-Paris, 5 Août. — NORMAN­
DIE : A l'Ouest de Dol la colonne 
américaine se sépare en deux, l'une 
vers St-Malo, l'autre vers Loudéac. 
Au Sud de Rennes une autre colon­
ne qui se sépare également en deux, 
l'une vers Nantes et l'autre vers Cha­

teaubriand. Des batailles se poursui­
vent entre Fougères et Landivy. Les 
Britanniques lancent des contre-at­
taques dans le secteur de Mortain et 
Barenton. A Bêny-Bocage la lutte 
continue acharnée. Entre Esquay et 
Evrecy l'ennemi arrive à prendre 
quelques centaines de mètres de ter 
r a i n . 200 blindés sont détruits dans 
la journée d'hier. 

ITALIE . — A l'Est de Florence on 
se bat toujours avec acharnement. 
La résistance allemande demeure 
opiniâtre. 

RUSSIE. — Dans les Carpalhes la 
bataille fait rage. Dans le secteur de 
la Vistule. violentes contre-attaques 
allemandes. A Varsovie, aucun chan 
gement. Dans la Prusse Orientale, 
combats acharnés. A Narva les con­
tre-attaques ennemies ont été en­
rayées. 

FRANCE — L'aviation anglo-amé­
ricaine bombarde une petite loc îlité 
dans le département «le la Nièvre ; 
une partie du pays est entièrement 
détruite O i compte 110 cadavres, 200 
blessé*. 

BERLIN. — 33 avions américains 
détruits au cours de raids sur l'Alle­
magne. 

Radio Paris. 8 Août. — NORMAN­
DIE : Violente contre-attaque à l'Est 
et au Sud-Est de Vire par les troupes 
du Reich. Combats extrêmement vio­
lents, les Américains ont reculé de 
10 kms dans la région d'Avranches. 
Violente bataille de chars dans la ré­
gion de Mortain . qui est reprise par 
les Allemands. Tentatives de percées 
américaines vers Angers. Violents 
engagements au Sud Est de Saint-
Brieuc, ainsi que dans la région de 

1 Saint-Malo, Chateaubriand, Chàteau-
Gontier, Laval et dans la vallée de 
la Mayenne. Tentatives de percées 
britanniques d i n s la Vire et l'Orne, 
qui ont d'ailleurs été repoussées. 
Entre l'Odon et l'Orne toutes les at­
taques ennemies ont été sans résul 
tat. Un c o n t r e - t o r r i l l e u r a été cou­
lé hier dans la baie de la Seine. 

RUSSIE. — Les bolcheviques es 
saient de progresser dans la région 
de Varsovie, à l'exception de l'Est de 
cette vi l le , Sur les contreforts dans 
tes Carpathes les Rouges ont été re­
poussés. Au Nord-Ouest, en direc­
tion de l 'Arno, toutes les attaques so 
viétiques sont anéanties. 250 chars 
ennemis sont détruits. Dans la ré­
gion de la Baltique, violents engage­
ments. Deux régiments soviétiques 
sont complètement décimés. 

ITALIE . — Evacuation de Floren­
ce des troupes allemandes. Aucun 
changement dans les autres secteurs 
du f r o n t . 

Ne serait-ce qu'un vain mot ? 
U n brave homme me disait récemment 

à propos de la solidarité, qu'elle n'était, 
hélas ! trop souvent, qu'un beau m o t d é -
pourvu de réelle signification pour la 
plupart des gens. Et je fus obligé de ne 
le point contredire. Sans doute, j ' a i eu 
sous les yeux des exemples magnifiques 
et combien réconfortants depuis q u e l ­
ques semaines, mais rarement, je me 
suis trouvé en présence d'un état de 
conscience fermé d'une nette perception 
de la communauté d'intérêts et de des­
tins l iant entre eux indissolublement les 
citoyens de notre Pays. Plusencore peut-
être, dans les campagnes que dans les 
villes, un égoïsme foncier a envahi les 
esprits et la solidarité quand elle existe, 
n'apparaît que dans un cercle étroit, com­
munal par exemple. Tel maire croit avoir 
fait tout son devoir en assurant à ses ad­
ministrés habituels et provisoires des 
avantages supérieurs à ceux des commu­
nes voisines, mais i l ne l u i vient pas à 
l 'esprit , qu' i l commet en agissant a i n s i , 
une injustice. C'est aussi un boulanger 
q u i est satisfait de pouvoii donner 125 
grammes de pain et même davantage, 
au mépris îles instructions fixant la ra­
tion à 100 grammes. 

Parlerai-je aussi de tous ceux qui con­
tinuent à se moquer des taxes et vendent 
sans le moindre scrupule à des prix de 
ma relié noir . 

A quoi bon continuer, n'est-ce pas ? 
Et qu' i l est pénible d'avoir à batailler 
chaque j o u r conlre un tel état de c h o ­
ses. 

J'ai la terrible certitude que toutes ces 
atteintes, même inconscientes, à l 'âme 
de notre pays, auront , ou plutôt c o n t i ­
nueront à recevoir leurs justes c h â t i ­
ments. 

On me taxera d'être trop r i g o u r e u x . 
Qu'importe ! La vérité doit être dite , à 
certaines heures surtout , avec l 'unique 
intention d'ailleurs de provoquer un sur­
saut salvateur. 

Et je veux laisser à la méditation de 
tous ce titre d'un roman de Pierre L b c i -
mitte : « Tout se pave ». 

R. FOUQUET, 
chargé de mission du 
Préfet Régional au ti­
tre du Ministère de la 
Solidarité Nationale. 

T e x t i l e s e t C h a u s s u r e s 
Les commerçants eu textiles de 

la Ville de Lisieux sont invité* à se 
présenter au bureau du Ravitaille­
ment ("Collège Marcel Gambier).pour 
communication. 

Une liste de demandes acceptées, 
pour Lisieux, se trouve affichée au 
Bureau du Ravitaillement (Collège 
Marcel Gambier). 



A v i s a u x v i c t i m e s m i l i t a i r e s e t 
c i v i l e s d e l a g u e r r e . 
L e s victimes de la g u e r r e , militai­

res et c i v i l e s , sont informées que le 
Centre Interrégional d'Appareillage 
de R o u e n , continue à fonctionner et 
s'efforce de donner satisfaction, 
dans la m e s u r e de ses moyens, à 
tous les mutilés qui ont la possibilité 
de s'y présenter et d'y apporter 
l e u r s appareils . 

L e s d é p l a c e m e n t s d^s mutilés 
sonl r e m b o u r s é s au taux habituel . 

L e s légumes v o n t être r e c u e i l ­
l i s d a n s l e s j a r d i n s q u i n e 
s o n t p a s exploités. 
L e s propriétaires et locataires de 

j a r d i n s m a r a î c h e r s qui r e c u e i l l e n t 
e u x - m ê m e s ou font récolter leurs 
l é g u m e s sont invités à f a i r é a p p o s e r 
dans l e u r s j a r d i n s , avant le 15 Août 
p r o c h a i n , un écriteau portant l i s i ­
blement ce texte : " J a r d i n e x p l o i t é " . 

A p a r t i r de cette date, les j a r d i n s 
qui ne contiendront pas cette men­
tion seront visités par des personnes 
payées par la Municipalité et qui se­
ront c h a r g é e s de récupérer tous les 
l é g u m e s bons à manger, afin qu'ils 
ne se perdent pas. \ 

Ces l é g u m e s seront vendus Place 
du M a r c h é - a u x - R e s t i a u x , le matin 
de 10 h e u r e s à midi, à une date Usée 
par un prochain a v i s . 

R a v i t a i l l e m e n t Général . 
L o r s de la distribution des den­

rées diverses d'Août, les épiciers 
détacheront de la feuille de coupons 
le ticket K . Ce ticket saea collé par 
catégorie et s u r feuilles séparées , 
p a r r a n g de dix et présentées au ré­
approvisionnement de Septembre. 

Suppléments alimentaires. — L'é­
tat actuel des stocks ne p e r m e t pas 
l'attribution de suppléments aux 
femmes enceintes et aux malades. 

C h a u s s u r e s 
L e s c o m m e r ç a n t s en c h a u s s u r e s 

d e l à Ville de L i s i e u x dont les nom's 
s u i v e n t : 

M. C a n u , k. rue d'Alençon, 
M. Colin, Robert , 90, r u e I l e n r y -

C h é r o n . 
Mme Delaître, rue Pont-Mortain. 
M. li'alley, 95, rue H e n r y - C h é r o n . 
M. H a m e l , 33, r u e H e n r y - C h é r o n . 
M. L e f e u v r e , R a y m o n d , r u e de 

C a e n . 
M. L e f r a n c , 28, P l . Victor-Hugo. 
M. N i c a i s e , 82, rue H e n r y C h é r o n . 
' • N o r m a n d i a " , rue H e n r y - C h é r o n . 
Mlle Toutain, 133, rue de C a e n . 
M. W i n t z e n v i l l e , 101, r u e Hei .ry-

G h é r o n . 
sont invités à r e t i r e r , d'urgence, 

au B u r e a u du R a v i t a i l l e m e n t (Collè­
ge Marcel-Gambier) les billets d ' a u ­
torisation d'achat de c h a u s s u r e s dé­
l ivrés par le Comité d'Organisation, 
77, r u e de M o n c e a u , P a r i s (8-) . 

M. Joseph Cornu, M. et Sliiic Michel Cornu, 
M.Pierre Cornu (prisonnier de Guêtre), Mlles 
Annette et Marie-José Cornu et la famille font 
part du décès de' Mme Joseph CORNU née 
Marie-Louise I'o|>lu-Maiihissoii a de 58 
ans et dont l'inhumation eu lieu le samedi o 
août en l'église de Mannev ille-la-Pipard. 

A v i s 
L e Poste de S e c o u r s de la Mater­

nité du Mont-Lion est replié en 
pleine campagne, entre la route du 
Pré-d'Auge et celle de D ives , à la 
ferme V a n d e c a s t e e l . 

MI le Baguette Millet, M. et Mine Millet, Mine 
Vve Blanquet, les familles Dan fresile. Millet, 
tea Parèots el les Afriis, foni pari du décès de 
Mine Marcel M I L L E ? , née Alice BLANQUET, 
décédée a r.isteux me de Gaeta et de M. Mar­
cel MILLET decèdè à Benvillers des smtes du 
bombardement, 1 11 servire aura lieti ultc-
rieureiueiit 

Madame liequier. ses enfants ot petite-en­
fants, M. et Mme. (inorjjès Ilaïlev et leurs en­
fants, M. et Mme A. Bouline et leuro enfàuls, 
les faniilles llnpoitl, I aiTilay, Lefèvre. Epar-
deau remercient lés. personnes qui ont assis­
té au Service de Madame Auguste BOULINE, 
qui a eu lien le 3 Août en l'Eglise de. Clos. 

Les familles Unions;, Kresnel, Bayes, Baron, 
l'ïançois et toute là famille, remercient les 
personnes uni ont assisté à l'inhumation de 
Mme BARON et son fils, de Mme FBES.NEL el 
ses deux enfants tués au bombardement de 
Lisieux, qui a eu lifu a l'église du Pin le 17 
.luillel. Kl les remercient les amis qui ont offert 
des fleurs, des couronnes et des prières. 

Mlle Yvonne Belton, M. Jean-Claude, Betlon 
M. et Mme Marcel 1 tel ton et leurs enfants. M. 
et Mme, Gaston Betlon. M. el Mme Maurice 
l.alande el leur f i l l e , la famille et les amis, 
remercient les personnes qui leur ont témoi­
gné des marques de sympathie a l'occasion 
du service célébré èn l'Eglise de Mestili Gii il 
laume. le I " Août 1944, pour le repos de 
Pâme de Mme Vve Eugànc HETTON née LA-
LANDE. 

Un cultivateur prendrait en pension, gra­
tuitement; pour un temps indéterminé, une 
flllelte de 8 liait ans, orpheline ou d'une fa­
mille sinistrée honorable et nécessiteuse. 
S'adresser à Mme Fotissard, Secours National, 

On recherche Jaune Chêne, âgée d'environ 
10 ans, blessée pendant le bombardement du 
7 J u i n , transportée a la Clinique de la Provi­
dence. Blessures a la tempe el co-misions 
intilliples. Donner renseignements au journal 
ou au Maire de Saint-Désir. 

On recherche Monlhulé Gaston, 'M ans. de­
meurant 7 Bue, de Caen, disparu, au bombar­
dement de cette ville Récompense à qui p e u t 
donner quelq.ies détails. Monlhulé Fernaiid' 
St-Gerinain-la-Campagne (Eure). 

M. TOUlUNt" Henri, sinistré, 83. Bue de Gaen, 
réfugié ft Mesnil-Sinion par Saint-Julienle-
(•'aucon (Calvados), recherche et demande 
adresse de M é'I Mine CHENE ou CtliSNK 
Henri téléphoniste, sinistré, de 53 ou ->7 Bue de 
Caen, car je voudrais correspondre a\ec eux. 

famille sinistrée recherche à louer de suite 
a Lisieux logement propre, trois pièces mini­
mum, meublé de préférence. 

A vendre voiture d'enfant, étal neuf. S'a­
dresser à M. Arnaud, mairie de Lisieux. 

O n demande do suite ménage fromagers el 
u n e honne. p o u r l'intérieur. S'adresser à M. 
Lerat, épicerie-café a Glos-sur-Lisieux. 

Jeune ménage de parfaite honorabilité, plu­
sieurs enfants, catholique, sinistrés totaux, 
établirait relations familiales avec personne 
âgée habitant la campagne Adr. au journal. 

Génisse caille, âgée de20 mois, appartenant 
à M . Francis Logeais à Fauguernon, est dispa­
rue de sesiierbages. Prière aux personnes qui 
l'auraient vue, de l'eu avertir. Bonne récom­
pense. 

P . . a . 582. - L a Propriétaire Gérante : 
Mme E . M o d è r e . 

6" l i s t e d ' s v i c t i m e s d e s b o m ­
b a r d e m e n t s A n g l o - A m é r i ­
c a i n s d e s 6 e t 7 J u i n . 
Madame Antoine C o r n u , M a r i e -

Jeanne C o r n u , 5 a n s , M a r i e - P a u l 
C o r n u , 1 an et demi, M a r i e - F r a n ç o i ­
se C o r n u , 2 mois. 

M. V a c h e r , trouvé à la Clinique 
de la Providence ; Débris humains 
de 3 blessés morts à la P r o v i d e n c e , 
venant de P o n t - i ' E v é q u e ; Madame 
Adrien L ê f r a n ç o i s , clin que de la 
Providence ; X . , sexe féminin, t r o u ­
vée noyée propriété S a m s o n , b o u l . 
Carnot. â g é e d'environ de 40 à 50 
ans ; M. G i e s d o n A r t h u r , 70 a n s , 
rue de Caen ; Mme et Mlle Jacqnot, 
rue de Caen ; Mine et Mlle G a u t i e r , 
rue Guizot ; M. et Mme Helley, pla­
ce de la R é p u b l i q u e . 

Mme Poussin, 10, r u e T e s s i e r ; 
M. Baudfn S j r g e . 7, rue d'Orival ; 
M l'attier T h é o p h i l e , rue H e n r y -
Chéron ; Mme Osmont, née L é o n t i n o 
Julienne, boulevard Sainte-Anne ; 
Mlle Osmont L é o n t i n e - M a r i e , 4 ! ) , 
bon 1 . S a i n t e - A n n e ; Madame Uiard, 
née Jeanne Dapxol, 21, rue B o n - A n ­
ge ; M. Fortin Marcel , demeurant 2 1 
rue B o r d e a u x - B o u r s i n ; Mme L a f o n -
taine, 21, rue B o r d e a u x - B o u r s i n ; 
Mme V i ' u v e Colombe, née L e n i a i -
gneti J e a n n e , rué du R e m p a r t s ; 
Mlle Boissière H é l è n e , rue du R i im­
part ; M. Doisy H e n r i , Mme Doisy, 
née Anna Ambry, 31, rue Saint-Do­
minique ; M. et M me Marchand P a u l , 
15; place T h i e r s ; Mme Vve L é p a g e , 
née D é s i r é e " L e m e r r e , 1 1 4 , rue H e n ­
r y C h é r c n ; M. le docteur L e b l a n c , 

me L e b l a n c , M- J a s m i n , rue D o c ­
teur- L e s i g n e , 17 ; Mme Veuve N o ë l , 
née Félicité C r e s p e a u , place G a m -
betta ; Enfant André M a c ô , 8 a n s , à 
St-Jacques-iie L i s i e u x ; Mme G r î g y , 
née Marie L a n i e l , décédêe à M a r e l ­
les. 

D e s i a m i l l c s b i e n ép rouvée s 
Les quatre noms mentionnés ci-des­

sus portent à dix le nombre des victi­
mes de la famille Cornu, si honorable­
ment comme, et, parmi elles, on dépl >-
re la disparition de M. Paul Cornu, 
conseiller municipal. Il nous faut éga­
lement signaler que M. Antoine Cornu, 
grièvement blessé lors d u bombardement 
du (i j u i n , a dû subir l'amputation d'u­
ne jambe. Enfin, M. Joseph Cornu, dont 
nos lecteurs ont. souvent pu apprécier la 
précieuse collaboration au « Lexovien », 
sous la signature de Manevil, vient d'a­
voir la douleur de perdre son épouse, dé­
cédêe à l'Age de 58 ans. 

Nous devons également déplorer les 
deuils cruels qui ont frappé la famille 
Lancien, dont six personnes furent tuées 
et la famille Frezzini, qui a perdu cinq 
de ses membres. 


